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L'espèce du torcol n'est nombreuse

nulle part, et chaque individu vit so*

litairement et voyage de même : on

les voit arriver seuls au mois de mai

}

nuile société que celle de leur femelle^

encore cette union est -elle de très-

courte durée, car ils se séparent bien-

tôt, et repartent seuls en septembre \

un arbre isolé au milieu d'une large

haie, est celui que le torcol préfère ; il

semble le choisir pour se percher plus

solitairement. Sur la fin de l'été on le

trouve également seul dans les blés
|

' »

apporté le jynx k Jason, et lui en avoit en-

seigné la vertu
,
pour forcer Médée à l'a-

mour. {Pindare, Pith.i!^,) L'oiseau fut jadis

une nymphe fille de l'Écho : par ses en-

ehatitemens y Jupiter étoit passionné pour

l'Aurore. Junon en courroux opéra sa méta-

morphose, f^oyez Suidas et le Scholiastc de
Lycophron. Sophocl. in hippodam. Eschyle^

in pers. Héliodore , Ethiopie, lib. iv, Pin-

dar. nemeorj 4 > et JErasme sur l'adage jynge

trahor. #
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